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Manifestations à Liège : Mgr Delville condamne
les violences et refuse de stigmatiser la jeunesse
Alors que Liège connaît depuis plusieurs jours des manifestations de jeunes marquées, en marge des cortèges, 
par des violences et des dégradations, Mgr Jean-Pierre Delville prend la parole.

L’évêque de Liège, également référendaire pour l’enseignement catholique en Belgique francophone et 
germanophone (il suit ce domaine pour l’ensemble des évêques de Belgique), condamne fermement la 
violence et refuse que toute une jeunesse en porte le poids. Il salue les gestes de solidarité, exprime sa 
proximité aux enseignants et appelle chacun à devenir artisan de paix.

M E S S A G E  D E  M G R  J E A N - P I E R R E  D E L V I L L E

Appel au calme, au dialogue et à l’espérance
Évêque de Liège
Évêque référendaire pour l’enseignement catholique en Belgique francophone et germanophone

Les événements qui secouent Liège depuis plusieurs jours me touchent profondément, comme évêque de Liège, 
mais  aussi  comme  évêque  référendaire  pour  l’enseignement  catholique  en  Belgique  francophone  et 
germanophone.

Je le dis avec fermeté : rien ne justifie la violence, les dégradations, les pillages ni les atteintes aux personnes. Voir 
notre ville abîmée, des vitrines brisées, du mobilier urbain détruit et des personnes blessées me remplit de  
tristesse. Le bien public est notre bien à tous ; il appartient à chacun d’en prendre soin. Mais je refuse que les actes 
d’une minorité jettent la suspicion sur toute une jeunesse. Ceux qui, masqués, cassent, incendient ou pillent ne  
représentent pas cette jeunesse qui exprime ses inquiétudes et dont l’immense majorité souhaite être entendue 
pacifiquement.

Je salue celles et ceux dont on parle moins. Des jeunes et des adultes ont tenté de raisonner les casseurs ou aidé  
des commerçants à rentrer leur terrasse et à mettre leur matériel à l’abri. Je pense notamment au chanoine Pierre 
Hannosset, bien connu également pour les messes télévisées. Alors que les événements se déroulaient devant 
notre  cathédrale,  il  est  allé  à  la  rencontre  des  jeunes  pour  les  écouter  et  comprendre  les  raisons  de  leur  
mobilisation.  Il  a  même pu  échanger  calmement  avec  certains  de  ceux  qui  participaient  aux  dégradations,  
montrant  que  le  dialogue  reste  possible,  même  dans  les  moments  de  tension.  Incommodé  par  les  gaz 
lacrymogènes, il a lui-même reçu l’aide de jeunes qui lui ont proposé des gouttes pour les yeux et se sont inquiétés 
de son état. Au milieu de la confusion et de la violence, ces gestes d’écoute, de courage et de solidarité disent, eux 
aussi, quelque chose de notre jeunesse et de notre ville.

J’entends l’inquiétude de nombreux jeunes face au coût et aux conditions de leurs études, et face à leur avenir. Leur 
parole est une chance pour notre vie démocratique. Ces préoccupations méritent d’être entendues et prises au 
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sérieux. C’est par une écoute mutuelle et une concertation sincère entre les différents acteurs concernés que  
pourront  se  construire  des  réponses  durables.  L’entendre  est  nécessaire ;  l’entendre  n’est  jamais  excuser  la 
violence. J’exprime ma proximité et ma reconnaissance aux enseignants, aux éducateurs et aux directions d’école. 
Ils vivent une rentrée particulièrement éprouvante et affrontent des situations hors du commun. Je sais combien  
certains d’entre eux sont aujourd’hui éprouvés, parfois jusqu’à l’épuisement. Ils demeurent, pour tant de jeunes,  
des repères essentiels.

Je porte dans ma prière toutes celles et ceux que cette situation touche, de près ou de loin : les jeunes et leurs 
familles, les enseignants et les directions, les commerçants, les personnes blessées, les policiers, les pompiers, les 
secouristes,  les responsables politiques et tous les habitants qui  vivent ces jours dans l’inquiétude.  Je tiens  
également à remercier toutes celles et ceux qui, dans des circonstances particulièrement difficiles, se mobilisent 
pour protéger les personnes, porter secours et préserver notre sécurité commune.

Ces événements nous interrogent aussi personnellement. L’effet de groupe peut nous pousser à poser des gestes 
que nous n’aurions jamais imaginé accomplir seuls. Et lorsque la violence éclate, demandons-nous quel est notre 
premier réflexe : filmer pour diffuser des images spectaculaires, ou nous soucier de ceux qui ont besoin d’aide ? 
Une vidéo partagée peut jeter de l’huile sur le feu ; une main tendue peut aider à l’éteindre. Même au cœur d’une 
foule, chacun demeure libre et responsable de ses actes, et appelé à agir en conscience.

Aux jeunes, je veux dire : ne vous laissez pas entraîner dans une violence qui vous dépasse et qui finit par détruire 
ce que vous voulez défendre. Votre parole compte. Vos inquiétudes doivent pouvoir être entendues. La vraie force, 
c’est de rester maître de soi, d’aller vers l’autre et d’oser le dialogue. Aux parents et à tous ceux qui accompagnent 
les jeunes : restez proches d’eux, écoutez-les, parlez avec eux de ce qu’ils traversent.

Il y a deux semaines à peine, au Stade de France, quelque 80 000 jeunes rassemblés autour du pape Léon XIV 
témoignaient que, dans un monde qui n’est pas simple, la joie et l’espérance restent possibles. Le pape leur 
disait : « Notre combat n’est pas un combat contre les autres, il n’utilise pas les armes de la violence, du mépris ou 
de l’oppression. Notre seule arme est celle de l’amour qui se donne. » Ces mots valent pour chacun de nous, 
croyant ou non : ayons tous le courage de baisser les armes de la violence pour mieux élever les voix qui osent 
entrer en dialogue.

Je forme le vœu que Liège choisisse la rencontre plutôt que l’affrontement, l’écoute plutôt que le mépris, la 
confiance plutôt que la peur.

« Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu. »
Évangile selon saint Matthieu 5, 9

Puissions-nous tous, là où grandissent la colère et la haine, devenir des artisans de paix, de dialogue et d’espérance.

+ Jean-Pierre Delville
Évêque de Liège
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